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tels que les prix du Gouverneur général, le 
prix M. Christie et autres. 

Je n'ai malheureusement pas tout lu les 
romans cités dans cet ouvrage mais, parmi 
ceux que je connais, je suis presque tou­
jours d'accord avec le jugement des autres. 
Cela m'incite fortement à lire les autres, 
tous ces autres que je ne connais pas en­
core... 

Bref, un outil indispensable pour toute 
personne œuvrant dans le domaine de la 
littérature de jeunesse ou pour un parent à la 
recherche de bons romans qu'il voudra lire à 
ses enfants pour leur en donner le goût. 

Danièle Courchesne 
Enseignante au primaire 

tn-u44+r \CCAA-. . . 
Daniel Sernine 

QUEBEC FRANÇAIS 
N°100 , hiver 1996 
122 pages. 
5,95$ 

Fin 1995, la re­
vue Québec fran­
çais publiait sa 
centième édi­
tion, célébrant 
ses vingt-cinq 
ans d'existence. 
Vouée comme 
on le sait à trois 
missions, «pé­
dagogie», «litté­
rature», «langue 
et société», Qué­

bec français a vu le jour en novembre 
1970 comme journal et organe de liaison 
de l'Association québécoise des profes­
seurs de français. Toujours publié à Qué­
bec, le journal est devenu revue en jan­
vier 1974. Depuis 1986, le périodique est 
édité par Les Publications Québec fran­
çais. 

Â l'occasion du vingt-cinquième an­
niversaire, des fondateurs et directeurs 
prennent la parole : Roger Chamberland 
(directeur depuis 1991), Christ ian 
Vanderdope (directeur de 1974 à 1985), 
André Gaulin (maintenant député à l'As­
semblée nationale), Gilles Dorion (direc­
teur de 1986 à 1991), Aurélien Boivin 
(rédacteur en chef de l'équipe littérature, 
langue et société) et Aline Desrochers-
Brazeau (qui avait lancé les «Cahiers pra­
tiques» qu'on trouve au cœur de la revue 
depuis 1981). 

Un seul détail à déplorer dans ces 
légitimes manifestations de fierté : porté 
par l'enthousiasme, Aurélien Boivin écrit 

qu'au titre du nombre de numéros pu­
bliés, Québec français n'est dépassée 
que par Liberté, qui a franchi le cap des 
deux cents publications. C'est oublier un 
peu vite une revue que M. Boivin connaît 
pourtant bien puisqu'elle rejoint ses prin­
cipaux intérêts littéraires et que certains 
de ses collègues y ont publié : Solaris, 
consacrée à la littérature fantastique, pro­
duisait son centième numéro en 1992 et 
en est maintenant au numéro 117. 

Mais revenons-en à ce vingt-cin­
quième anniversaire. Comme le souligne 
M. Boivin, la rédaction de Québec fran­
çais a toujours reposé sur le bénévolat, 
les signataires d'articles et de critiques 
n'étant pas payés et les subventionneurs 
traditionnels se montrant peu généreux. 
Recevant des octrois du ministère de 
l'Éducation du Québec et du Ministre 
responsable de la Charte de la langue 
française, Québec français est boudée 
par le Conseil des Arts du Canada et le 
Conseil des arts et des lettres du Québec 
(qui soutiennent la plupart des autres 
périodiques culturels) aussi bien que par 
le Fonds pour la formation de chercheurs 
et l'aide à la recherche, tantôt parce 
qu'elle est trop spécialisée (la pédagogie 
n'est pas de la culture), tantôt parce 
qu'elle est trop vulgarisée (aux yeux du 
FFCAR). 

La publication trimestrielle d'une 
aussi belle revue n'en est que plus méri­
toire : elle est élégante au point de vue 
graphique, complète quant à la couver­
ture de ses champs d'intérêts, impres­
sionnante de par ses nombreux articles 
fouillés. Québec français offre régulière­
ment une brève chronique sur les livres 
jeunesse; au sommaire du numéro 100 
figure entre autres un article intitulé «Di­
dactique de la littérature jeunesse, di­
dactique du plaisir de lire». 

ENFANTS QUEBEC 
Vol. 8, n° 4, hiver 1996 
48 pages. 
3,50$ 

À un tout autre 
niveau, Enfants 
Québec, «le ma­
gazine au service 
des parents», 
couvre les do­
maines de la 
santé, de l'éduca­
tion et des loisirs. 
Dans sa huitième 
année d'existen­
ce, le magazine 
change à nou­

veau de présentation, adoptant le si pra-

DSVGHtS ET ^ I f e ^ 
LEÇONS Q U E . 
'Orr,.-'••• •• ans! • '.-.- Q H H 
kt corvM en pfgHlr ^>JJ^H 

AMOUfl n 
sixuALrri 

SANTÉ ^ f t k 
IWt--, flicfc<- Tout» j ^ M ^ ^ L 

' •Su i fe 

! U t 

OUI FONT LA f t * 
AL'HIVIR 

| min 

tique format 8 1/2 sur 11. Toujours publié 
par les Éditions Héritage, Enfants Qué­
bec jouit d'une présentation agréable, 
colorée, au graphisme varié si quelque 
peu encombré par des réclames aux for­
mats parfois disparates (de fait, à vue de 
nez, la publicité représente la moitié du 
contenu, ou peu s'en faut). 

Au nombre des collaboratrices figu­
rent les Paule Brière, Francine Sarrasin, 
Lucie Papineau (chronique livres) et Rémy 
Simard (chronique vidéo), connus de qui­
conque s'intéresse à la littérature jeunesse 
au Québec. 

Au sommaire du numéro d'hiver, des 
reportages sur les carnavals d'hiver et les 
camps d'été, des articles sur la nutrition, 
les devoirs et leçons, les réponses aux 
premières questions des enfants sur la 
sexualité. 

Charles Perrault 
LE PETIT CHAPERON ROUGE 
BOUCLE D'OR ET LES TROIS OURS 
LE CHAT BOTTÉ 
Adaptés et racontés par Marie Eykel 
Livrets illustrés par Lara Barrington 
Éd. Coffragants, col l . Contes traditionnels, 
1995, 40 pages. 
2 ans et plus, 12,99$ 

Voici de nou­
veaux livres-
cassettes réa­
lisés et produits 
par Alexandre 
et Gaïla Stanké. 
Ils se présen­
tent dans de 
beaux boîtiers 
en plast ique 
contenant une 

audiocassette et un livret de neuf centimè­
tres sur douze, plein d'illustrations et de 
vignettes en quadrichromie. Bien connue 
pour son rôle dans l'émission Passe-Par­
tout, Marie Eykel fait sa narration (entre 10 
et 12 minutes 30) sur de jolies ambiances 
musicales signées Alexandre Stanké. Le 
conte Boucle d'Or est complété par une 
chansonnette, Le petit chaperon rouge a 
deux dénouements, dont l'un contempo­
rain et lourdement éducatif. 

Le graphisme est inventif et fort soi­
gné. La typographie serait un peu petite 
pour des lecteurs débutants, mais le texte 
est plutôt destiné au parent lecteur; sur la 
cassette, des clochettes indiquent à l'en­
fant quand tourner la page. Seule ombre au 
tableau : au point de vue de la qualité, les 
illustrations de style vieillot et amateur ne 
semblent pas à la hauteur du reste de la 
production. On se renseigne au (514) 658-
1377. Si 
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